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Si-IIPSLIST 148 · 
PART IV 
(Fin) 
· LIST E D·E S C 0 R SA IR ES 0 STEN DA IS 
dont les Journaux de bord sont déposés aux 
Archives Générales du Royaume de Belgique 
Fonds de l'Junirauté. 
par le commruid.ant O.Lemaitre 
BNRA - Anver s 
Nom 
Navire 
et espèce 
Capitaine Sortie de : Retour à 
Ostende 
213 LA SURPRISE Mijchiel Canaen 
half've galeije (1/2 galère) 
pour une croisière de ~ jours, en mer. 
Ecrivain : Frans de Muelebegue. 
17ll 
30 janvier 
vendredi 
214 LA. SURPRISE joannes Willems(Willemssen) 8 juin 
halfvc gul0 ij c. 
pour une croisière de 28 jours complets, en mer. 
12 février 
jeudi. 
6 juillet 
215 LA. SURPRIJSSE (Lá SURPRISE) joannis Willems 19 juillet 20 juillet 
Varende met pot~nte op Zij!Ule magesteijt vijanden, 
voerende een aclvc galeije ghenaempt de LA SURPRIJSSE. 
(Naviguo.nt avcc patente, contre l~s enncmis de S.hl., conduisant 
unc dcrni-galèrc nommée LA. SURPRISE). 
1712 
216 pas de nom joannes Linderssen 6 mai 7 rna.i 
pour un demi-voyage 
Après avoir fo.i t unc pris(;, rc:ntra pour cmbo.rquer le reste de ses victuailles. 
217 nom mo.nque joanncs Lendersen, 
o.lias Vo.n Emdcn 
10 mai 
mardi 
5 juin 
diJTu.'1.!lche 
218 S~ ANTONIUS DE EJ)Uà 
(s~ Äntoine de Po.doue) 
chalouppe va.n oorlor•he 
( cho.loupc de gm.:.rre; J 
Guiltc steenkiste 26 juillet 26 juillet 
sorti, n.vcc les 4 cruna.rades llk.'l.r'di 
qui suivcnt, pour faire une prise, 
a.u lD..rge d'Ostcnde. 
219 Lá REVLNGE (LA REV ... ~NCHE) j oh.."l.Il!le s Willems en 26 juillet 26 juil1et 
ma.rdi "Chn.louppe om te Kruijssen op Sijn mD.jcsteyts vianden" 
(pour aller en croisière contrc les ennemis de S.M.) 
220 LE JEUNE ARNOUT .dndries fluendcrlinck 26 juillet 26 juillet 
cn.louppe (chaloupc) (signe : ..d..ndeio.es fln.nderin) mardi 
omme te K.ruijssen op de vijanden van sijne Mn.jesteijt. 
221 s! FR..J-ISOIS ( s~ FR~ÇOIS) joonnes de Vn.ddere 26 juillet 26 juillet 
b~...rcque longe (bn.rque longue) ma.rdi 
222 DE FORTUIJNE ( L;" FORTUNE) Pieter Ln. 1'1.:1.ssche 26 juillet 26 juillet 
chn.loupc van oorloghc (de guerre) mo.rdi 
_·:..vee commission de S.JL 
223 pas de nom joo.nnes Lindersen 1 août 21 
lundi 
Suite du journal de la prolongation du voyage de 14 jours. 
224 HET VLIBGENDE SERPENT sur lcquel cornm._1.ndc, après Dieu, 20 août 
(LE SERPENT VOL.ti.NT) Andries vlo.enderlinck arunedi 
Oorloogh snauwschip (senau de guerre) 
Monté de 4 cn.nons. Fut forcé de rentrer, sui te avaries de gros temps. 
août 
dimn.nohe. 
21 août 
diroo.hch<. 
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No Navire Capitaine 
Nom et espèoe 
225 HET VLIEGENDE SERPENT Andries vlaenderlinck (LE SEHPENT VOLANT) L'Amirauté écrit : flandrin 
L'écrivain est : GuilL~~ B·ourne 
Juillet/AoÛt 1961 
Sortie de / Retour à 
Ostende 
1712 
24 août 
mercredi 
20 sept. 
mardi 
226 Ifillr SERPENT ( va.n Oostende) Andries flanderlin·, 5 octobre 
(LE SERPENT d 10stende) L'.Amirauté écrit : André Flandrin mercredi 
18 ootobrr. 
ma.rdi 
snauw (senau) 
227 DE WITTE DUIJVE 
(LA BLiiliCHE COLOMBE) 
Chaerlis ploucket 3 novembre 
samedi 
ll nov. 
vendredi 
aelve galeije (demi galère) 
va.erende ten hoorloge op ziJnne magisteijs vijanden 
(naviguant en. guerre sur les ennemia de S.M.) 
228 DEN EENDRACHT ( L 'UNI TE) pieter De Rij 8 nov. 
Snauwscheepe (senau) mardi 
va.rende met patente van sijne Majet~ om te Cruijssen op 
sijne vijanden (na.viguant avec patente de S.M. peur croiser 
contre ses ennemis). 
229 DE WITTE DUIJVE (LA BLANCHE COLOl•illE) Chaerlies plouoket 
aelve galeije (Demi-galère). Forcé de rentrer,cauae 
gros temps. 
230 DE WITTE DRUIJVE (LA Bh'i.NCHE COLOMBE) Chaerlies ploucket 
son dépositaire est le Sieur Joannis Maes. 
231 DEN GENEIW.L STARNBERGH joannes Lindersen ou 
(LE GENERilli STERNBERG) van hcnde, alias Linder sen. 
snauvv (senau), à la guerre. 6 canons. 
15 nov. 
mardi 
22 nov. 
mll.rdi 
27 déo. 
mardi 
25 déo. 
dima.ncL. 
17 nov. 
jeudi 
4 déc. 
12 fév.1713 
dimancho 
1713 
232 DE JliLOSIE (LA JALOUSIE) 
snauw ( sern:m) 
jacobus den Duijts 14 janvier 12 févri~ 
233 
234 
sarnedi dimanchv 
GUERRE DE IJi. SUCCESSION D'AUTRICHE 
1741 à Nov. 1748. 
Autriche (Po.ys-Bas autrichicn donc), Hollande, .d.nglcterre, 
contre 
France, Prusse, Pologne, Espngne. Dllllquerque. 
1741+ 
LE TERRIBLE Flacho 17 juillet 27 juil~ 
Corsairc français. 11.A.rmé de qua trc piesse de cn.rnon de deux 
et huit picrrié furzis sabre hache do..rme et autre 
enmunision de gerre". .:l.lla en Mer du Nord par 55ou 1 N. 
Le 27 juillet au matin, il vit le "grand dogrre de Dtmquarque11. 
LE TERRIBLE Jean-Bo.pte Teste 
Corsaire /rançais. "Monté de quatre canon huit pierriers, 
fusils pistolests saprc ache darme toute aproportion de 
trente six personnc dequipage." 
2 nov. 
lundi 
16 nov. 
lundj 
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· QuELQUES NOTES SUR LES JOURN.\.UX DE BORD DE NOS CORSAIRES. 
La lis te que nous vcnons de publier, et que nous appelons LISTE ·A~- est oelle 
des corsaires ostendais dont les journaux de bard se trouvent encore aux Archives 
Générales du Royaumc de Belgique, à Bruxelles, au Fonds de l'Amirauté. 1 
. ' . . 
Ces · journaux de bord, comme tous les anciens documents,t t~nt leur encre jatmie, 
pa.rfois très fartement, et leur lecture nous fut assez ardue\ d'autant .plus que 
l'éoriture était loin d 1être de la calligraphie et était gothique presque toujours. 
Ce n•est que plus tard que 1 1on trouve parfois une écriture italique. Assez sou-
vent, des o.brév·in. tions sont rcncontrées et des mots écri ts phonétiquement, car les 
écrivains, à bord de nos corsaires, n'étaicnt guère instruits. 
·Tous ces journaux de bord, sans exception, sont rédigés en flamand, de la cête 
pouvons-~ous dirc. Qu~lques uns s?nt.si~nés ~ le ~ap~tainc o~ por~ent sa ma.rque 
(une croix); quelquefois, c•est 1 1ecrivain qui l'o. signe. La redaction de ces do-
cuments est conforme au style laconiquc ho.bi tuel des journo.ux de bord. Les uns ne 
oornpartcnt que quclques pages, d'uutres assez bicn de feuillets, tout dépendant de 
la durée de la croisière de course. 
Nous tcnons ici à remercicr très sincèrement Mr.1. G. BETERAMS, conservateur-
adjoint et A. JAMEES, archiviste-paléographe, des ..1'1..rchives de l 'Etat à. .Anvers,pour 
l'aide si précieuse qu'ils ne ccssèrent de prodiguer, à tout moment, au profane que 
nous étions. 
Nous avons donné un N° d'ardre aux capres, pour références futures éventuel-
les, et indiqué la date de sortie d 10stende, celle du retour en ce port, le nom 
du capituine et celui du navire, en stipulant, d'après le journal de bord, la sorte 
de batiment (barque-longue, frégate, senau, etc), son armemcnt quand indiqué, aveo 
pt\rfois un comfllentcd.re très bref. 
Beaucoup de journo.ux de bord ont été perdus, ce qui n 1est pas étonnant, vu lea 
vicissitudcs de ces temps troublés; pour quelques uns, le début manque. Le premier 
trouvé est le journal de bord do la barque-longue le St JACOB (St Jacques ), capt. 
Jacob van de Mortel, de 1675. C'est le seul pour la période de la Guerre de 
Hollo.nde (1672 à 1678), alors que nous avons 4 Roles d'Equipage de 1674, publiés 
précédemment. 
Nous regrettons lo. perte du journal de bord de la frégate Ste MARIE, de 60 
laistes, montée de 12 canons, com-;m.ndée pur le capt. Cornélis Reers, qui partit 
d'Ostende fin ffif'.i 1674. Nous eussions ainsi pu lire les circonstanoes de la prise, 
par le capt. Re ers, de la galiote LE ROY D../i.VID du Capi tn.ine Jean Bart, ramenée à 
Ostende le 19 juillet 1674. Nous avons sculement lu, d[U'ls la liste des prises 
(prinses) envoyée périodiquemcnt pc..r le Siège de l'Amirauté d'Ostende à l'Adminis-
trCt.tion Centrale à Bruxelles : "Item le capfle Cornelis Reers at prins en mer un na-
vire de guerre nomrné LE ROY DAVID, dont estoi t capne JE.d.J.1' BART de Dunquerque." 
Il est arrivé que l'écrivain omettait de mentionner le nom du navire, ou bien 
lc r.ri.llésin1e; une lettre de plus oude moins n'nvait aucune importance pour lui, 
surtout druis le:s noms proprcs. On peut mêmc dire que c:10.que écrivain avait sa ma-
nière à lui d 1orthographicr les noms des capitQincs : po.rfois l'écrivain du bord 
écrivait de deux manières différentes, à unc ligne cl'intervalle, le nom de son pro-
pre cupitn.ine et c 1étnit encore différent de la signature du capitaine,· à la fin du 
journal de bord ! 
Les écrivn.ins mentionnaicnt toujours les capit~ines rencontrés au cours de la 
croisière, lUc."..is les noms de leur nn.vire nc sont jamri.is indiqués; tout au plus, mn.is 
~n.rement, est-il écrit : lu frégate du cn.pt. X, ou l.o. bo.rquc-longue du Capt. Y, ou 
1c SC1no.u du cn.pt. z. Ccoi montru que l o plus importr.mt ótD.it la. personmüité du 
en.pi taiiie corsnire. 
ei-dessous, nous donnons un aperçu des diverscs manières dont les noms dea 
capitaines étaient orthographiés par les i.crivains : 
BEU:'teloot : Berthelot, Bertelot. 
Bécu : Becou, Becqu, ·Bcqu, Bekue, 
Bcrnru-d : Bcernaert, Bcrnuert. 
C<-'\noen : Canon, Cannoon, Caenoen. 
Bccquu, Buijcqu.Y, Bescu. 
de Brouwer : de Bro.uwere, Brauwera. 
Ccrtoijs : Coertoes, Oartoeis. 
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· Corintsen : Corinsen, Coornitsen, Corijnssen, alias Moscuijl, Mulcuijl ou -Mor.soui,JL 
Dieriexen : Diricxsen, Derexsen, Dicrixscn. 
Ebelcta : Heblets. Fll\l1drin : voir Vlaenderlinck. 
Gourno.y : Gocrnay, Goernn.eijs, Goerrenaeij, Wournay, Orn~y, Ornneij. 
Hosten : Oste:n, Hoos ten. Vo..n Hoorne : de Horne, Dorne, d 'hoorn. 
Van Hcnde : Van Enden, alias Linderscn, Lcndersen, (o.ussi Ve.n Henlbden). 
Lindersen : '.Lendersen, alio.s Vo.n Rende·, vc.n Enden, etc. 
Lenbrd : Lenaert, Lenaerts dit Van Errden, Vo..n Hemden, vo.n Einden, et dict Vo.n 
Empien; et Van Er.ubden. Lnuwereins : Loureins. 
Louis Le Mol : Louwis Lamel (Liégcois : flibustier puis corso.ire). . 
de Laine : de Lannie, de Lennie, de Leijne. Van der Lijnde : Adria.n Vüii Linde, 
. ';l.draen van der Lij enden. Le febvre Le fevre, De fever. 
van, Maestricht : Flipus Mo.strijck. .i.viorales : Mora.lis, Maxales. 
Pieters : Pijetcrs, Pietersscn, Pictersen. Vt:ln Puwcnbrouok : van 
Puijenbroeck. de Seurre : de Suerre, de Zeurc,(Guillio.me,Gulliaeme,Buillcu). 
. ; Sijbers : Rouln..ndt : Sijberssen, Roel Cipers, Roelof Sibersen. 
Saus : Sous, Souws, Souw. Verhaeghe : Verhage, Verhaegen. 
Vlanderl:inck .: Vlaenderling, Flanderin, Flandrin (".Uld.ries, Andreiaes). 
Wijbo : Wijbo:u, Vfijbauw, Bilbou, Bilbauw, Bilbau. Willeos : Willemssen. 
Il faut bien signo.ler auasi que les noms des ports n'étaient pas mieux traités; 
voici quelq~.~s exen:i~les. " : 
Ji.mbleteusê : .Abel teus, i:i.beldeus, il.bel toise. 
B8J:'fleur : Bclfleur, Bellefleur, Belfluur. 
.A.udierne : Audtgerne, Odijerne • . 
Beveziera : (Pevensey) : Beversie, Beversier, Bevorsidde, Beverse. 
Bordenux Bourdoux. Bourgneuf : Burnuf. 
Boulogne : Bollone, Bolienien, Bollonije, Boloigne. Breton : voir Pertuis. 
Burlings : Baerles, Bo.rrels. (Berlengas). Calais Calis, Cales. 
Les Casquets : Kiskassen, Cquisquassen. 
Cherbourg : Cierenbourgh, Sircnbourg. (Ch prononcé § sur la cote). 
Concarneau : Conkarno. Le Croisic: Crosewick. Cowe s:Kous, Cous, Caus, Koe. 
Dartmouth : Dortmou. Deo.l: De ijl. Dieppe : Diepen. 
Etaples .: Stabel, Tap. Fairlight : · Farley, Ph.'.ll'ley, Ferley. 
Falmouth : Valsmoele. Fécarap : Ficcru1, Fecquaen. 
Folk.estçme : Folcxton, Volstom. Les Goodwins : Goehinghe •. 
Gravclines : Ghrevelinghc Groix ( Ile de) : Ile Groeü. 
Gris Nez : Zwarte Nest, Zwarte Ness. Guernsey : G<."...rnczee, G<.'\renzce. 
Le Havre de GrÛce (Le HÜ.vre) : i"bel de gro.ce, Ho.bel de Gras. 
Harlem : Arrilem. Héligoland : Heijligh lo.nt. Honfleur : Onfluer. 
Lis bonne Lessebone. Mo.rga te : ltierg2.. t, Merrega t. 
Nicuport Ncufport, Nieupoort, Niuppoert, Niepoort • 
Newhuven Nieuwen ~vont. Ouessant HeijsNlt. 
Pa:inbeuf Pembuf, Penbief; Peijnbuf. PlyTïlouth : Plcumeut. 
Pertuis Breton : Bargongat, Burtonegatt. Pointe St Mnth.ieu:Synte MD.teis Ho.rek .• 
Portsmouth : l?ortsmoelc, Postraeyd La Rochcllc : Rosselle. 
Rouen : Roeao.n, Roeaen. Saint-.tlalo : Ste . .Malle, So.mo.lo, Symalle. 
Saint-Nazaire : Sinte Lazecren, Sintc Lezer. 
SD.int-Valery en Caux : Sinvalrij in Caux. 
Saint-Vn.lery-sur-Somme : St Valerijc enden 1 t Sou.e, Simvo.lleri in Som, 
Stc. Valrijemsoi;1, Zalvalderije in som,St Sevaleriensom. 
Setubal : Ste Hubes, St Hubers. St Paul de Léon : Sint Poulde lion. 
St-Sébastien : St Zee ba.stilten. Start Point : Goutsteert. 
Southampton : Soudthouton, Sweeto..nton. 'l'réport : Tr.Y'Port. 
Terré-Neuve : Thernuf. Wissant : Witcent, Wijsa ngh. 
Withby : Wetbie, Withny. Yé:\.rmouth : YarL1ijden. 
Les écrivains, d,.,;".!1.s leurs journaux de bord, employnient les mots ci-dessous,mai~ 
écrits à lcur"manière : 
Ba.rquelongue : Barquclonge, Barcquelon, Barckelongh, Barcelan. 
Chaloupe : Chn.louppc, chin.loup, ch~loupt, saloppe, snloupe (Ch ~ S). 
Dépositaire : deposito.ris, Posijtaeres. 
Equipage : E'qtlepease, Inguijpase no.er addevcnante (à 1 1 ê'.vennnt). IJ /'•"A~ 
à noter que r.k"\ telots et pêcheurs ostendais dis ent enoore "Equipagie 11 • 
Galiotc galliotte, gaijelod.t. Gurde-cote : G<.'U"de-coote. 
Journal : Journacl, jourdennel, jornael, joor de nael, journennel, 
Jorijnaçl, jurdinal. C'est ainsi que les écrivn.ins intitulaient 
leUr jqµrnal de bord. · 
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Senau : snauw, . snau, snou, snauw. Voyage Voeijaeijse. 
Nous avons déjà signalé que nos corsaires ont toujours battu pavillon de 
·Bourgogne, et j ar.uis pavillon espagnol. 
Les nnvires n.rraés en course étaient souvent de faible tonnage : .on trouve ·· 
u~ rüe des chaloupes de 3 ou 4 tonneaux:, et sans canon ! Pour faire mettre en panne 
un navire chassé , à défaut de co.non, on lui tirait alors un coup de "fusick" 
(fu~il - . à notcr qu•cn wo.llon, on dit encore un "fusik~), et il s 1en suivait pa.r-
fois unc · "fusickerijc" (fusillade) assez vive. MD.is ï11er.1e ayo.nt du canon, nos co.-
pr es évita,ient les navires de guerre de la marine royale, ce qui ne leur était pas 
.trap difficile, vu généralement leur faible tirant d'eau et leur facilité manoeu-
vrière. 
Les lieux: de chasse variaient; durant la Guerre de la Succession d 1Espagne 
( 1702-1713), cormn0 nous étions alliés avec Louis XIV, c •est en Mcr du Nord que nes 
capres croisaiLnt le plus, et ils remontaient assez loin dn.ns le Nord. Mais là,par 
gros t c::mps, pcu d'abris; ils se ln.issaient souvent dériver à sec de toile, et .. 
étaicnt pn.rfois fÖrcés de jeter leur "Jollen par dessus bord, quand ce n 'était pas 
un ou plusic:urs canons l 
Mais quo.nd on luttait contre Louis XIV, n.lors, o 1était vers la Manche, et on 
trouve souvent l 'expression : "Wij deiden · ons debvoor" (nous fîmes notre devoir) 
pour s'élever vers l'üuest. Le jour, les capitaines fréquentaient la cote fran-
çaise, cherchant leur fortune, mais la nuit, ils ralliaient souvent la cotc anglai-
se, et par gros tcmps, c 1est là ~u 1 ils trouvaient des bo.ies pour s 1abriter. · · 
Plusieurs corsl'.. ircs doublnicnt mcme Ouessant, et croisaient o.u l.'.:1.rge de la Rivière 
de Nnntcs ou de Bordeaux. Ils cnvoyo. i cnt o.lors leurs prises à So.int-Sébastien et 
y a.lll'..ient cnsuite pour savoir si elles y éto.ient bien o.rrivées. Comme le retour 
p..'l..r l a 1ianche offro.it trop d 1aléas, plusieurs corsai.res sont même revenus par le 
Nard de 1 1Ecossc, pour g.'.lgncr Ostcnde !! 
~llors que nous étions en guerre contre Louis XIV, nous avons été étonnés de 
lire , dmls l e s journ~ux de bord d 1une couple de nos corso.ires, qu 1étant druis les 
p~:..r 8.gc.:s de ConcetrncC\.u, ils o.v.'.li cnt f a. i t de l' ea.u et du bois durnnt 2 jours 1 Ils 
y n.vo. i cnt a.ussi rnnçonné quclqucs pêcheurs et tinrcnt l es pn.trons en etages jusqu'à. 
cc que l a. rc.nçon fut o.pportée . 
On s e souvient du slog::\.Il : ''Business ns usunl" de la première guerre mondiale. 
Lo. chose n' é t o.it pa.s nouvelle, cn.r durruit la guerre de la Succcssion d 1Espagne, les 
j ournaux: de bord font souvcnt étci. t de pc..sscports ( souf-~on.duHs) dont ét,'.:1.ient munis 
des nn.vircs fr anç o.. is et anglais, trll!lspartruit de la cargaison d 1iLllgleterre en France 
ou vice-verso., e t qu 1a.près unc chasse de 3 ou 4 horloges (: h 1/2 à 2 h.) le corsai-
re devai t 1::-. isser ccntinuer .• regrett...nnt le temps ainsi perdu. 
D'autres navires, neutres, exhibaient des connaissements et des manifestes mon-
tra.nt que leur carga ison était destinée à l'Espagne, et pas à . la France • .Mais ces 
docwnents pouvaient être faux, et si l e corsaire avait des soupçons, on question-
.1r. it adr .:.: :.tement 1 1équipage, on furetait partout et il n'était pas rare alors de dé-
couvrir dans une cachette adroitement dissirnulée, les véritables documents prouvant 
que l a corg~ison était destinée à 1 1ennemi, ou bien de mettre la mn.in sur des let-
tres annonçant à des commerçants qu'on leur envoyait, por terre, les véritables con-
naissements, afin d' évi ter que ceux:-ci ne risquent d' ttr -=: d.écouverts à bord, en oas 
d 1o.rro.isonncment pD-r un corsaire ennemi ! 1 · 
La marine de guerre angb.isc se livro.it déjà à cét ~~ë époque à la "presse" pour 
se procurer des hornmes. Un corsaire, par suite de gros temps en iVIanche, perdit son 
m.6.t de misetine, et éto.nt entré d.D..rls un por t o.nglo.is pou:.:- s 1en procurer un a.utre, y 
trouve. c.ussi unc fréga. te de S .M.. qui mit une ch...'1.loupe à 1 1 ea.u et 1 1 envoya avec un 
· officier, pour "prc:sscr" nos hommcs, écrit 1 1écriv:ün, muis nous l'en empêchfunes·· 
p...tr la force, ujoutc-t-il. 
Pru:-fois deux ou trois carsaires, se rencontrant en mer, décidaient de no.viguer 
"in compagnie" c 1est-à-dire de s 'unir pour un jour, ou plus, et de mettre alors en 
comnrun les prises faites enseu1ble. 
Lu.r:·u ü u la Gu{.;rr u d o lL\ 8uooooo1.on d 'Eapngno , (ra.ppo lons quo nous étions nlora ~ 
.1lliés à Louis XIV), M<-"..rlborough prit ()stcnde le 6 juillet 1706. 
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~ID.lgré la flotte anglo-bntnve qui bloqu~it Ostcndc et Dunkcrque, dcs , carsnires 
ost~ndnis pru'vinrent à s'éohnppcr d 10stendc et gagnèrent Dunk~rque , d'ou ils put"ent 
oontinucr· lc. course avec lcurs oollègucs frnnça.is. (A noter que Nieuport ne fut pas 
pris). Et comme il n'existait pas de caisse de secours pour oorsaires en chollll\.ge, 
après quelque temps les capres ostendais coincés à Ostende reprirent la course, mais 
Lüors o.yec les AnglO-Batnves et contre Louis XIV et ceux de Nieuport donc ! ! 
Vu que des . membres de la même famillc étnient rép...'lndus un peu pnrtout à ln cotc 
et que chD.cun . nvait des ruitls ou des conna.issrui.ces tout le long de cellc-ci, le cn.s 
que nous a.vons lu dens un journo.1. de bord n 1est peut-être pn.s isolé : 1 1écriva.in rnp-
porte qu.•on rencontra un corsaire dunkerquois; évidemment branle-bns des deux cotés; 
à portéc de voix on se hêla mutuellement pour cOill11.lÎtre le nom du capitaine de l'nu-
tre nD.viro; il est permis de sup~oser que mêmc des hommes des deux équi~ges se 
reconnurent; ils étnient peut-ctre po.rents ! Et l'écrivnin consigne qu'nprès en-
viron une domie-horloge (15 minutes) chacun fit servir et s'éloig:na de l'autre 1 
Nous avons trouvé la. lecture de tous ces journnux de bord bien intéressante et il 
est à :espérer que des chercheurs, en les consultant, y trouveront matière à amples 
publications, faisnnt ainsi conru:i.Ître cette JX,.'U"tie si vivante de l'histoire tllc..'\l'itime 
de notre pays. 
(Fin de la liste A. A suivre LISTE B) 
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THE ROLAND LINIE 
o. Lemaître. 
OF BREMEN 
. by mcmbers : 
William Muller BNRA-Rodney ( Ont) Canada 
Mwin Drcchsel BNRA.-Belvedcre (Cal) USA. 
In 1905, 1906 rmd 1907 three new shipping firms vrere f ounded in Bren1en : 
The Rolc.n;d Linie A,G., the Hn1nburg-Breraer Afrilm Linie, ttnd. the "ii.tln.s" Bremer 
Dn.mpfer Linie, A G. Ench wn.s intcnded to serve a p<"It of the world which then was 
not being covercd by regulor shipping services from Breraen. Rolo.nd wn.s intended 
to serve the West Coast of South Arnerioll; HBAL the West ~U'rica.n coost, and "Atlas" 
th,e ).iedi terranean and Levant. All these ru.-eas were alrendy fully served o. t the 
time by lincs eroo.nating from Hamburg a.nd controlled there. 
The name "Roland Linie" first shovvs up in 1892 with esto.blishment of the 
"Roland Linies des Norddeutschen Lloyd", the Rolrui.d service of NDL. This was to 
be an intermediate, non-stop Breraen to NeTI York service o.s distinct from the fas-
ter mail vess~ls which made stops en route. In 1893, NDL bought a ship to esta-
blish n. tra.vel pattern for this run in EngL..'U'ld, !k"'.mcd it ROLb..ND Tihcn it rn...'\de its 
first voyage nfter leaving the shipy8.rd. In 1894 tvro other ships, WILLEHiill and 
WITTEKIND were built for this run. But the name of this service, not shipping li-
ne, is the only relationship to the firm being dealt with in this o.rticle. And 
the. same "in-law" was involved, NDL •. 
When the RL as a seJX,.'1.rate Brer,1en =.inc was esto.blished, i t was done with the 
help of sorne Hrunburg interests to stem the then-cxisting i:10nopoly of . the Kosmos 
Linie running to the West Coast. As wi th the lnter forr.ution of HBAL, RL 1 s forma.-
tion was JX,.'\rt of the struggle between Hrnnburg and Breuen, betv1cen HAP.AG o.nd NDL, 
fü! supremacy. Where one uoved in, the other felt it ho.tl to go o.lso. 
RL was formed .in 1905. H.J.mburg resented Brei:ien 1 s intrusion into its dor.min, 
o.nd Albert Ba).lin" the guiding driving g e::nius of lLJJ.1.1.G, organized a syndicute ship-
ping firm . to force RL 1s enrly capitulation. But wiser heads counselled preventing 
such an allout war nmong the ~rr.mn lines serving the West Co2.st. By Christrnas, 
1905, an "agreeraent" wus reached with Kosraos, by thcn already under .indirect con-
trol of HAPAG. 
In 1908, n. well-knowh British shipovmer l nbelcd the formn.tion of the three 
new Bremen firr.1s n "sensclcss duplicntion that only E\.dds confUsion to the existing 
scrvicesu. Refcrring to a map, one of the n.uthors (Mr. Muller) told him : "What 
chance has any of YOUF ships to find a 102.d in Har.1burg? None. 
